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seignements tres interessants sur notre pays au moyen age. Xos
lecteurs auront l'avantage de beneficier des decouvertes de
M. Kupfer. Celui-ci a publie en outre dans 1 'Ami de Morges
quelques articles tres interessants sur les coutumes et la situation

economique de nos populations au moyen age. II peut etre
Utile de les rappeler ici.

I. Ier novembre. Sur les vignes de Denens : leur culture et
leur rapport au XlVme siecle.

TI. 25 novembre. Les mouHns de Morges : leur entretien ;

les revenus du fisc et des meuniers.

Til. 2 decembre. Le manteau de Madame de Vufflens : au
sujet d'une curieuse clause d'un traite conclu entre l'eveque de

Lausanne, Roger, et le seigneur Guillaume de Vufflens.
TV. 9 decembre. Othon de Grandson fut-il etnprisonne a

Morges Le chevalier-poete fut en effet retenu prisonnier au
chateau de Morges en 1389.

V. 27 decembre. Les lits des empereurs : ä propos de requisitions

de beaux lits lors du passage de souverains.

VI. 3 et 6 janvier 1934. Des autodafes ä Morges: au sujet
de condamnations a la peine du feu pour crime de sorcellerie
(ou heresie) ä la fin du XVme siecle.

Dans la Chronique de Lavaux du 27 octobre et du 3 novembre,

notre collaborateur M. H. Voruz a publie, sous le titre de

La ville de Cully pendant la peste et la Guerre de Trente Ans,
des extraits des manuaux de la localite.

BIBLIOGRAPH IE

L'Ecole normale du canton de Vaud '.

L'Ecole normale de Lausanne est sans doute l'institution sco-
laire la plus connue et la plus populaire dans notre petit pays.
Elle a prepare une foule d'instituteurs et d'institutrices qui sont

1 Ecole normale du canton de Vaud. Notice historique par Paul
Decker, professeur ; precedee d'une conference sur Cent ans d'ins-
truction publique dans le canton de Vaud, par M. Chevallaz, direc-
teur de l'Ecole normale, Lausanne Editions La Concorde, 1933-
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alles repandre l'instruction dans toutes les classes de la
population et j usque dans les villages les plus recules. Elle a con-
tribue ainsi plus qu'aucune autre au developpement intellectuel
de la nation et merite sa reconnaissance.

II est naturel, par consequent, que le pays se soit interesse
directement ou indirectement aux ceremonies et festivites qui
ont marque dernierement la celebration de son centieme anni-
versaire.

Les discours, les festivites et meine les belles representations
A'Abraham sacrifiant tendent bien vite ä se perdre dans l'oubli.
II etait bon qu'il en restät quelque chose de tangible et de
durable. C'est pourquoi l'Ecole normale a fait paraitre un volume

qui montre le chemin parcouru et les resultats dejä atteints
depuis un siecle par cette importante institution.

La premiere partie du volume renferme la tres belle conference

donnee par M. Chevallaz, Directeur de l'Ecole normale,
sous le titre de Cent ans d'instruction publique dans le Canton,

de Vaud. C'est un expose fort bien pense et tres documente des

progres realises de 1833 ä nos jours dans le domaine de

l'instruction populaire. Comme cela arrive souvent, l'auteur a un

peu juge de la situation anterieure d'apres notre mentalite ac-
tuelle. L'instruction du peuple etait modeste en 1833 ; mais si

on la comparait alors ä celle qui existait dans la plupart des

autres pays ou cantons suisses, on pouvait la considerer avec
satisfaction. II y avait chez nous une base solide d'instruction
elementaire, de reflexion, de bon sens et de modestie sur laquelle
011 pouvait edifier un solide edifice nouveau.

La seconde partie du solume — la plus considerable —
renferme l'histoire proprement dite de l'ecole, ecrite par M. P.

Decker, professeur d'histoire. On y trouve des renseignements
tres nombreux et precis sur les origines et la fondation de

l'institution, son developpement, ses changements de locaux et

enfin sur son organisation actuelle, ses autorites et son corps
enseignant. Ajoutez ä cela ce qui concerne le regime interieur,
l'ecole d'application, les differentes sections de cet institut, et

vous aurez une faible idee de tout ce que l'on peut trouver dans

ce travail consciencieux. Notons enfin que de nombreux hors-

texte illustrent ce volume.
Cet ouvrage est un document capital pour l'histoire de l'ins-
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truction publique dans le canton de Vaud pendant le siecle qui
vient de s'ecouler.

Neueneggf.

Comme le fait deja supposer le titre, Neuenegg est un roman
historique. C'est un genre litteraire tres discute. II y a le roman
historique dans lequel la fiction est de beaucoup l'essentiel et
oü l'histoire, plus ou moins respectee pour les besoins de la

cause, joue le role accessoire de decor. C'est, sans doute, le cas
le plus frequent. II y a d'autre part le roman qui a pour base
le recit historique, fonde sur la connaissance exacte des choses
du passe et dans lequel la fiction, moins essentielle, semble

meme, parfois, destinee surtout A augmenter l'interet de

l'histoire.

E'ouvrage de Georges Delorbe appartient plutöt A cette se-
conde categorie. II renseignera exactement ceux qui desirent
connaitre les circonstances de l'epoque de la Revolution vau-
doise, l'opinion du public sur les faits, et sur les evenements
militaires qui amenerent la chute de la « Ville et Republique
de Berne ». II ajoute ä cela une idylle interessante qui nous
introduit dans le cadre d'une famille honorable et bien de chez

nous.
L'auteur — qui se cache sous le Pseudonyme de Georges

Delorbe — est un boil patriote vaudois. II nous fait assister A

l'arrivee des troupes franqaises ä Vevey en janvier 1798 et

nous introduit chez l'honnete citoyen Roy, dont la fille unique
s'eprend du commandant Perrot qu'elle epouse et qui va joucr
un role important au combat de Neuenegg. Nous avons ici une

description complete et precise de cette bataille d'apres les meil-
leures sources, parmi lesquelles le recit du sergent Cailleux

paru ici meme il y a un an. Blesse grievement, Perrot guerit
A Vevey, mais il est convoque A Toulon oil se prepare l'expe-
dition d'Egypte. Sa femme le suit jusque dans ce dernier pays
et donne dans ses lettres A ses parents une description fort

1 Georges Delorbe : Neuenegg. Episode de la vie vaudoise en
1798. Librairie Payot & Gie. Prix : fr. 4.—.
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interessante de ce lointain voyage au pays des pyramides jus-
qu'ä la mort de son mari a l'höpital d'Alexandrie.

Tous voudront lire cet ouvrage fort bien ecrit et d'un grand
interet au double point de vue litteraire et historique.

E. M.

La chaine d'or de l'Helvetie j.

« L'histoire coloree a cede la place ä l'histoire critique, seche

comme un parchemin de charte, dit l'auteur dans son prologue.
L'histoire a ses iconoclastes qui remplacent l'image de l'ideal,
le Symbole et l'allegorie par des analyses de textes. L'histoire
de la Suisse n'est pas ecrite dans des papiers de chancelleries ;

eile n'est pas renfermee dans des salles d'archives ; j'ai lu l'histoire

de ma patrie dans le coeur des hommes oü, siecle apres
siecle, eile s'est gravee. En puisant dans l'heritage de nos
traditions helvetiques, j'ai voulu esquisser l'histoire spirituelle de

la Suisse. Chacun des chapitres de la Chaine d'Or de l'Helvetie
est un maillon qui lie les uns aux autres les Suisses de tous
les ages. »

« Alors que la gent venimeuse empoisonne les organes vitaux
du pays, ajoute l'auteur, il m'a paru necessaire de dire notre
raison d'etre Suisses, notre raison de poursuivre une oeuvre
suisse. Et j 'ai pense que le meilleur moyen de defendre le pa-
triotisme etait de chercher l'esprit suisse ä sa source. »

C'est dans ces sentiments que Jean Rumilly remonte aux ori-
gines chretiennes de notre pays en partant des compagnons tie

Saint Maurice, des rois burgondes, des paiens et de leurs idees,

des moines irlandais, de Charlemagne, pour arriver ä 1'espriL

suisse qui anima les hommes du Grutli et accomplit tant de

hauts faits dont Intervention bienheureuse de Nicolas de Flue

fut un des plus remarquables.
C'est un livre interessant et qui montre qu'une reaction se

manifeste de plus en plus dans les esprits contre le materia-
lisme et le culte trop exclusif de la science.

1 Jean Rumilly : La chaine d'or de PHelvetie. Preface de Gon-
zague de Reynold. Illustrations d'Ed. Elzingre. Editions de la Ba-
conniere, Neuchätel.
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La colonie huguenote francaisc de Berne1.

Le beau volume de M. Imer est une etude historique et syn-
thetique de la fondation, du developpement et de la dissolution
d'une institution creee par le gouvernement de LL. EE. au temps
des persecutions religieuses en France pour venir en aide aux
huguenots refugies dans les territoires qui leur appartenaient.
La plupart des protestants ne faisaient que passer a Berne pour
aller chercher un asile ä Zurich, a Bale ou en Allemagne.
D'autres etaient dans la necessite de s'y etablir plus ou moins
definitivement.

Tandis qu'en pays romand et meme ailleurs, a St-Gall, ä

Zurich, etc., les refugies se melangerent ä la population du lieu et

dependirent de l'autorite locale, le sort de ceux qui se fixerent
ä Berne fut tout different. Diverses circonstances deciderent
en effet LL. EE. ä donner aux huguenots l'autorisation de cons-
tituer une petite communaute independante de la commune
indigene. Fondee en 1683 et provisoirement, eile devint definitive.
Elle parvint ä survivre ä la Revolution et c'est seulement en

1850 que ce qui en subsistait encore fut reuni ä la commune
bourgeoise de Neuveville.

C'est l'histoire de cette commune que M. Imer nous donne
dans son volume dont une grande partie est consacree ä l'orga-
nisation de la communaute, ä ses autorites, ä son Statut juri-
dique, etc.

Get ouvrage sera consulte avec beaucoup d'interet par les

legistes et par tous ceux qui s'interessent ä l'histoire de la Re-

forme, du Refuge et de la charite.

1 Florian lmer : La colonie franqaise de Berne. Ancienne
commune huguenote. Avec une preface de M. IL Rcnnefahrt, professeur
ä l'Universite de Berne. — Neuchätel. Editions Victor Attinger.


	

